
LA DERMATO-ONCO-ESTHÉTIQUE :

améliorer la qualitédevie desfemmes
soustraitementpour le cancerdu sein...

L
ecancerdu seinestle
cancerle plus fréquent
chezles femmes en
France comme dans
l’union européenneetaux
Etats-Unis.Il représente
33 % descancersféminins.Et
traitementspourl’enrayer

enpluspersonnaliséset doncde plus
enplusefficaces,ils restentnéanmoins
lourds et génèrentungrandnombre
d’effets secondaires.La dermatologie,

grâce à l’utilisation des lasers et des
dispositifsàbased’énergie ou EBD,

peut à titrepréventif,curatifou encore
esthétique,limiter voire réparerces

effets indésirableset donc améliorer
significativementla qualité de vie des
patientes.

Prise en charge
descicatrices
La chirurgierestel’un desmoyensles

plus efficacespour traiter le cancer

du sein puisqu’il consiste àretirer
la tumeurmaligne et parfoisles
siganglionsles lymphatiquesavoisinants.
Dansde plusla grande majorité descas, la
chirurgieest partielle (tumorectomie)
mais parfois l’ablation totale du sein

(mastectomie) estnécessaire.Ces

interventionsentraînentdescicatrices
plus ou moinsimportantesqu’il
esttout àfait possible aujourd’hui
d’atténuer. « Pour le remodelagedes

cicatrices,explique le docteurMuriel

Creusot,dermatologueet membre

de la SFLD, on utilise le laserCO2 ou

le laserErbium:Yag, qui consisteà

faire depetitstrousprofonds dans la

peauafin de stimuler laproduction du
collagèneet ainsi réparer l’épiderme.
On a aussirecoursdeplus en plusaux
radiofréquencesfractionnées à micro-

aiguilles. »

Assouplir les tissus
cicatriciels
Sur le principe du laser fractionné,
ces machinesagissenttoutefois

sur trois niveaux différents de la

peautout enoffrant dessuites

plus douces. La cicatriceestainsi
remodelée, assouplieet lissée.Une

reconstructionmammairepeutsefaire
immédiatementaprèsla mastectomie
ou plusieursmoisaprès mais dansce
cas, la zoneestdevenue plus fibreuse,
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plus tendue.Le dermatologuelasériste
peut alorsintervenir pour faciliter

le travail duchirurgienet préparer
la peauà la reconstruction.« On

commence à travailleravec le laser
vasculaire, expliquela dermatologue,
puis progressivement avecle laserCO2.

L’objectifétant d’améliorer l’élasticité de

la peau,dela rendreplus malléableet de

permettreune meilleure cicatrisation et
un résultatplus esthétique.En général,

deux à trois séancessuffisent. »

Lesconséquences
de l'irradiafion
La radiodermiteaiguëestl’effet
secondairele plusfréquent de la
radiothérapie.Entre90 % et 95 % des
patientessont touchéespar ceslésions

cutanéesqui affectentla peauaprès
uneexpositionaux rayonnements
ionisants.Degravitévariable,elles

apparaissententre la cinquièmeet la

dixièmeséancede radiothérapie.« La
radiodermiten’est pas unebrûlure,
c’estun mécanisme différent, souligne
ladermatologue.Mais c’est unesource
importantededouleur et d’inconfort.
Cela limite les actionsquotidiennes.

Ça altèrela qualitéde vie. Celapeut
même allerjusqu’àl’interruptiondu
traitement.Heureusement,on ades

solutions pouraiderlesfemmes à

terminerleurtraitementen limitant
l’inconfort. Onpeutprendre en charge

les radiodermitesaigüesenprévention,

c’est-à-dire avantl'irradiationpour en

diminuerles effets, mais aussipendant
le traitement,unefois que le phénomène
s’estenclenché. »

Inhiber la douleur
Parleuraction de photobiomodulation,
les lampesLEDs agissentsur
l’inflammation, la douleuret l’œdème.
Elles sontdonc trèsefficaces pour
réduireceslésionscutanées.Par

ailleurs, l’énergie lumineuseémisepar
les LEDs esttransféréeauxdifférents
organesdes cellules pour stimuler
les fonctionsmétaboliquesavec
plusieurseffets : antalgiques,anti-

inflammatoires ou accélérationdela
cicatrisation.Selon la sévéritédela

lésion, le laséristeadaptela doseet

la couleurdu traitement.Alors qu’en
prévention,une dosede 4J/cm2la
veille ou le jour mêmede la séancede
radiothérapiesuffit, la priseencharge

desradiodermitesaiguësnécessitedes

doses de 20 à 35J/cm2.« Une séance

dure une vingtainede minutes et cen’est
pasdouloureux, parfoismespatientes
s’endorment.Après laséance,lapeau est

vraimentapaisée.C’est unsoulagement
quasiimmédiatauniveaude ladouleur
et de lasensationde brûlure. »

Un effet indésirable tardif
« Sanslien avec la radiodermite
aiguë,explique le docteur Creusot,
la radiodermitechroniqueest
difficilement prévisible.Mais
elle concernequand même 30 %

des femmesetpeut survenir des

mois, voire des annéesaprèsla
radiothérapie.» Son apparition
est progressiveet secaractérise
par l’apparition de nombreuses
télangiectasiesrouges (petits
vaisseauxsanguinsdilatés), souvent
associéesà deszonesd’hyper et
d’hypo-pigmentation, àune peau
fine et fragile (atrophie cutanée)et
parfois à une rétraction (la fameuse
fibrose). Pour traiter ceszones,on
a recours aux lasersvasculaires,
notamment le laser à colorant pulsé
et éventuellement leslumières
pulsées(IPL). Le principe repose
sur la photothermolyse sélective
qui cible la couleur rouge de

l’oxyhémoglobine et détruit ainsi

de façonprécise les vaisseauxpar
coagulation. Quandon fait une
séancedecolorant pulsé,précise la
dermatologue,on attend deuxmois
pour avoir les résultats et lancer une
2e séance.»

On l’ignore encore
trop souvent
mais la dermato-

onco-esthétique
représenteune
aide précieusepour
aider les patientes
souffrant d’un
cancerdu seinà
mieux supporterles
traitementset leurs
effets secondaires.
Corinne Guillaumin

PROTÉGERLES ONGLES

PENDANT LACHIMIO

Les ongles sont grandement affectés
par la toxicité de la chimiothérapie,
et notamment celle à basede Taxane.

Ils peuvent se casser, sedédoubler,

se strier, subirdeschangementsde
pigmentation, devenir douloureux,
s'infecter... jusqu'à tomber parfois. D'où
l'importance, avant, pendant et après

les traitementsde protéger ongles
de mains et de pieds. Il faut les limer
plutôt que de les couper, les ciseaux
ayant tendanceà les fragiliser. Les
hydrater au quotidien avec une crème
ou une huile de soin et éviter tous les
produits trop agressifscomme les
durcisseurs, les dissolvants classiques,
les faux ongles à causede la colle, les

vernis nacrésou irisés trop difficiles
à retirer... En fait, rien de mieux, pour
préserver l'ongle fragilisé, que le vernis
qui agit comme un véritable bouclier
contre les agressionsextérieures,
les mini-chocs.Le conseil, effectuer
une manucure complète(base,vernis
appliqué en double couche et top
coat) et utiliser desproduits de soin
adaptés, enrichis en silicium (Même,

La Roche Posay,Mavala...). En agissant
sur la kératine, le silicium contribue à

renforcer l'ongle. Et comme la chimio
induit un effet d'hypersensibilité
à la lumière, qui peut amenerles
ongles à se noircir et se fragiliser,
les vernis opaques auxcouleurs
foncées,reconnus pour leur excellente
protection contre le rayonnement
ultraviolet sont plutôt recommandés.
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Soulager les mucites
Quant à la chimiothérapie, elle

provoque évidemment d’innombrables
effetssecondairespériphériques
commelesmucites : 40 à 50 %

desadultes qui reçoivent une

chimiothérapie conventionnelle en

souffrent. C’estune irritation des
muqueusesqui tapissent la cavité

buccale et qui peutsetraduire par
l’apparition denombreusesulcérations
(aphtes),desaignementsjusqu’aux
complications infectieuses.Les

douleurs induites par lesmucites
sont parfois telles quecelapeut

mener à une perted’appétit et donc
à unepertedepoids.Destraitements
locaux,sous forme debains de

bouche sontproposésmais s’avèrent
le plus souvent insuffisants.Comme
pour les radiodermites aigües,la
photobiomodulation (grâceà un
embout spécialplacédansla bouche)
resteun traitement efficacepour
atténuercet effet indésirable.

Soulager le lymphœdème
et boosterla repousse
descheveux
D’autre part, suite à un curageaxillaire

(exérèsedesganglions lymphatiques
pour stopper la propagation du
cancer)ou uneradiothérapie axillaire,
peut survenir une complication

appeléelymphoedème.C’esten fait
un ralentissementoublocagedela
circulation de lalymphe qui setraduit
par un gonflementdubras qui peut

s’étendrejusqu’au sein opéré.Le

risque dedéveloppercet œdèmeà

la suite de traitements varie de 5 à

40 % ! Les lampesLEDs ontdémontré
leur efficacité sur l’amélioration du

drainagelymphatique et permettent
d’éviter la formation de fibrose.Et en
activant la régénérationcellulaire et

l’oxygénation descellules affaibliesdu
cuir chevelulors de la chimiothérapie,
la photobiomodulation a, une fois

encore,un réelimpact sur la croissance
denouveaux follicules pileux et sur la

repoussedecheveuxplus forts et plus

denses.

Réjuvénation
desmuqueuses
96 % desfemmestouchéespar le

cancerdusein souffrent de SGUM

(SyndromeGénito-Urinaire dela
Ménopause),c’est-à-direune atrophie

et une sécheressede la vulve et du
vagin. Cetteaffection est consécutive

àla diminution desœstrogènesliée

aux traitementset qui altèrebeaucoup,
comme l’on peut s’en douter, la qualité

devie des femmeset enparticulier
leur sexualité.Le laser CO2fractionné,

grâceà unepièceà main spécifique

gynécologique,offre une solution
indolore pour revitaliser la muqueuse
vaginale, relancerla synthèsedu

collagène,améliorer la lubrification
et la laxité vaginale.Enfin, unefois
que la patiente est guérie,la dermato-

onco-esthétique peut encore l’aider à

effacer lesstigmatesqui lui rappellent
inlassablement,lorsqu’elle seregarde

danssonmiroir, quelle douloureuse
épreuve,elle a traversée !

Le droit à l'oubli
À commencerpar la cicatrice du
cathéter,chambreimplantable reliée

à une veinequi permet defaire les
prélèvementset passerlesproduits de

chimiothérapie. Commepour toute

cicatrice, on l’effaceavecune séance

de laservasculaireassociéau laser
fractionné. Ou les fameux points de

tatouagede radiothérapie (entre 3 et
8), desrepèrespermanentsréalisés
à l’encre dechine et qui permettent
de cibler précisémentla zone à

irradier. Grâceau laser pigmentaire
Q-Switchedet picoseconde,ces
marquess’éliminent rapidement

et sans lésioncicatricielle. Lasers,

radiofréquence,LampesLEDs... sont

autant de dispositifsqui permettent
de soulagerendouceurun certain
nombrededésagréments,parfoisen
2 ou 3 séancesdecourte durée.Tout
enaidant lespatientes àsebattre plus
efficacementcontre leur maladie,la

dermato-onco-esthétiqueaméliore
ainsi beaucoupleur qualité devie. ¦
Remerciementsau docteurMuriel

Creusot, dermatologueet membrede la

SFLD (Société FrançaisedesLasers en
Dermatologie).

Une appli pour ne
pasrester isolée
Proposéeparle laboratoireViatris

et développée en collaboration

avec 8 associations de patientes

atteintesd'un cancerdusein,
« Mon Carnetde route,untemps

pour moi » est la déclinaison

digitale d'un livret de conseils

édité en 2019 dont l'objectif est

d'accompagnerles femmes
pendantet aprèsles traitements.

Cette application mobile propose

doncde multiples informations,

conseils, activités,sélection

de films et lecture, exercices

de relaxation,yoga,recettes

réconfortantes et adaptéesaux

effets secondaires...en fonction du
profil, de l'humeur et des besoins

de l'utilisatrice. «Avec cette
application, explique le docteur
ChristopheMaupas, président de

Viatris France,le laboratoire Viatris

renouvelleson engagementd'être

utile et d'agir au plusprèsdes

besoins despatientes. Parceque la

vieavec uncancers'accompagne

denombreusesquestionssur

lestraitements, la gestion du
quotidien, la vie professionnelle...

nous voulions aiderà rompre

l'isolement durant la maladie. »

d’assouplir lestissusenvued’une
reconstruction.
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